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famille de Centarben, vieille race de laquelle sont issus les 
Damas, les Chastel et les La Guiche. Roclen, époux de 
Tédée, vivant avant l'an iooo, appartenait à cette maison 
de Centarben et était seigneur d'Amplepuis; un de ses 
ancêtres avait probablement reçu le château d'Amplepuis 
« castrum de Amploputeo », à titre de garde, comme prévôt, 
et ses descendants en avaient fait un fief héréditaire; dans 
une charte du prieuré de Paray, Roclen de Centarben est 
dit prévôt, Roclen de Centarben eut une fille nommée 
Ricoaire, dame d'Amplepuis après lui, laquelle épousa 
d'abord Frédelan, appartenant à la maison d'Oingt, « de 
Yconio D, puis Guichard II, sire de Beaujeu, dont elle était 
veuve en 1055. 

Le 22 mars 1086, au nom de la Sainte et individue Tr i ­
nité, Hugues Frédelan, fils desdits Frédelan et Ricoaire, 
donna de ses biens héréditaire à la très sainte Eglise de Dieu 
et du Bienheureux Martin de Savigny, où le seigneur Dal-
mace était abbé, pour le salut de son âme et la sépulture de 
son corps, savoir : l'église d'Amplepuis, au pays de Roan­
nais consacrée en l'honneur de la Bienheureuse Vierge 
Marie, avec ses dépendances et le mas dans lequel ladite 
église était située. Les confins de ce mas étaient du côté de 
matin le chemin public, du côté de midi la terre d'Etienne 
du Vernet, du côté de soir le ruisseau nommé Ranzun (le 
Ransonnet). Furent témoins Etienne Trus, moine, qui 
reçut cette donation, Tadalmode, femme du donateur, 
Hugues de Batalleu, Raynard vicaire, Raymond, son frère, 
Artauld et Umbert de Batalleu. Fait dans la ville d'Ample­
puis. 

Quelques années après, Bérard, fils dudit Hugues Fréde­
lan donne quelque chose de ses biens héréditaires à Dieu 
et à Saint-Martin de Savigny, dont est abbé le seigneur 


